
Drôle de vocabulaire au

Samedi, au local du CSP-plongée, on a parlé de fûts (mais pas de tonneaux et encore moins de vin, 
dommage !), ainsi que de gaz (pas moutarde !), de pressions (pas de bière !), de robinets qui fuient 
(comme à l'école d'antan !), de joints (non, non, pas ceux qu'on roule !)… !

Et ceci parce qu'un club de plongée associatif comporte, comme toute association composée uniquement 
de bénévoles, un certain nombre d'obligations pour  tous dont la journée "TIV" (Techniciens en Inspection 
Visuelle).

Les bouteilles de plongée, aussi appelées blocs, que nous utilisons semaine après semaine, en piscine pour 
formations et entraînements ou en mer  pour explorations ou examens, doivent être vérifiées une fois par 
an au sein du club par les spécialistes que l'on vient de citer (bénévoles formés par la "Fédération 
Française d'Etudes et de Sports Sous-Marins") et soumises à un contrôle des Mines tous les 5 ans pour 
requalification.

Les plongeurs ont beau être très vigilants lors de l'utilisation du matériel, il arrive qu'un peu d'eau 
réussisse à pénétrer  dans les blocs d'acier  ou soit le résultat de condensation et en oxyde les parois. Pour 
éviter  une corrosion importante qui pourrait s'avérer toxique, voire même dangereuse sous la forte 
pression (environ 200 bar) et détruire la bouteille ou pire, il convient de bien vérifier l'intérieur  et de le 
nettoyer  si nécessaire. Il arrive qu'un compresseur laisse aussi suinter  un peu d'huile qu'il faudra faire 
disparaître.

Tous les blocs —environ 150, excusez du peu !—, aussi bien ceux du club que ceux des particuliers qui les 
prêtent pour  qui n'en a pas, doivent être complètement "désossés" pour  leur entretien puis remontés une 
fois que tout a été bien vérifié, remis en état, avec un petit coup de graisse final sur les joints. 

C'est à cette tâche que s'attellent les adhérents du club au milieu des coups de maillet, des sifflements 
des fouets (pour nettoyer  les intérieurs, pas autre chose !), du compresseur  qui tourne à fond, des blagues 
(souvent salées, comme la mer  !), des histoires de toutes sortes (pas toujours roses dans le  monde bleu), 
ponctuée par le vin chaud et le BBQ de midi. 

A la fin de la journée, tous les blocs seront aptes à recevoir  une bonne charge d'air (nous plongeons 
généralement à l'air) ou de "nitrox" (de l'air enrichi d'oxygène pour, dans certaines conditions, réduire 
paliers et fatigue) et, dès les jours suivants, ils seront en service pour  nos toujours trop brèves incursions 
au royaume de Neptune.

Enfin, la "Soirée de la galette" sera le point d'orgue de ce jour exceptionnel où chacun est au service de 
ses collègues et de lui-même !

Bernard A. (moniteur fédéral 1°) du CSP-plongée








